
Mesdames, Messieurs, chers amis qui, avec la FOL puis la Ligue de l’enseignement de la 

Dordogne, avez écrit l’histoire de ces deux centres de vacances qu’étaient Hendaye et Saint-

Georges de Didonne, 

 

Lorsque nous avons projeté ce regroupement, ce n’était pas un signe de protestation. Non, 

c’est à vous tous que nous voulions dédier cette journée, vous Roger, Jacques, Michel,  

Christian, André, Serge,  Brice, Ruben, Hervé, Rémi,  Michèle, Joëlle, Karine, Francine, Les 

Jean, Jean-Michel, J. Jacques, Jean-Luc, Jean-Louis, Jean-Pierre, …. Bref, l’énumération 

serait trop longue ! C’est vous tous, qui avez vécu et fait vivre des expériences formidables,  

vous, Florence ; Karine, Romain et Thierry qui faites encore fonctionner ces deux 

établissements, que nous voulons saluer et féliciter pour ce qui a été réalisé dans ces deux 

centres. Vous pouvez être fiers de vous ! Vous devez être fiers de vous et du travail accompli! 

Rien ni personne ne pourra l’effacer ! Pour certains, c’était au siècle dernier, pour les autres, 

c’est encore aujourd’hui. Je comprends que l’accueil de ce rassemblement en ce lieu, puisse 

vous faire mal au cœur, mais, personnellement, je n’imaginais pas un instant mettre la clé 

sous la porte sans remercier les uns et les autres pour leur engagement au service des enfants. 

 

Bien sûr, aujourd’hui, nous allons tous ressentir un peu de nostalgie à l’évocation de certains 

souvenirs, bien sûr, certains d’entre nous, aujourd’hui, exprimeront leur amertume.  

Mais, nous sommes des citoyens avertis, ayant été ou étant acteurs de la société civile, 

souvent bénévoles,  souvent salariés, mais toujours militants, et nous n’ignorons pas les 

difficultés des collectivités territoriales qui doivent faire des choix. 

Ceci, nous le comprenons, nous le défendons en tant que citoyens républicains respectueux. 

Par contre, nous ne pouvons pas accepter que certaines raisons invoquées pour la vente de ces 

deux centres, soient erronées, malgré les informations que nous avons fournies. 

Contrairement à une idée reçue, contrairement aux évolutions nationales, et malgré une baisse 

des effectifs scolaires dans notre département, la fréquentation des séjours collectifs se 

maintenait jusqu’en 2012. Cette année-là, plus de 700 enfants de Dordogne, autant qu’en 

2007 et en progression de 28% par rapport à 2000 étaient concernés par cette activité ! 

Alors, oui, pour certaines familles, le mode de vacances a évolué, nous le savons et nous nous 

y adaptons, l’évolution du centre d’Hendaye en était la preuve. Mais nous n’oublions pas que, 

cet été encore, près de 25% des enfants n’ont pas eu le bonheur de partir en vacances. 

Si, à l’activité séjours d’été, nous ajoutons les séjours scolaires dans les centres permanents, 

que nous avons voulus et avons su faire vivre avec le Conseil général, ce sont plus de 2400 

périgourdins qui ont séjourné dans les centres, toujours en 2012 et St-Georges a été le plus 

fréquenté cette année-là.  

Il est vrai que nous faisons partie du réseau vacances pour tous de la Ligue de l’enseignement 

et que, des enfants d’autres départements, donc de Paris, viennent compléter les effectifs. 

Mais, en contrepartie, des enfants de Dordogne partent dans d’autres centres, dans d’autres 

départements.  N’est-ce pas un beau projet que d’accompagner des enfants à découvrir des 

lieux différents, des personnes différentes et ainsi, leur permettre de s’ouvrir au monde, à la 

différence ? Nous sommes-là au cœur de notre projet éducatif. 

 

D’aucuns ont trouvé que nous en faisions un peu trop, que ces fermetures ne méritaient pas un 

tel tapage. Je leur redis que notre intention était bien de vous rassembler, de vous dire notre 

reconnaissance, et de collecter des souvenirs et qu’un des moyens pour vous joindre était de 

faire appel aux médias. Les décisions sont prises et nous devons les prendre en compte. 

Malgré tout, et au risque de vous paraître naïve, je ne peux m’empêcher de penser que si de 

telles décisions avaient été prises par une autre majorité, nos amis auraient été à nos côtés 

aujourd’hui pour nous soutenir !  



 

J’ai commencé par évoquer ma fierté puis mon incompréhension, et ma déception de devoir 

quitter ces deux outils qui permettaient à des jeunes, à des familles d’accéder aux vacances. 

Alors, pour ne pas plomber l’ambiance, je veux, maintenant, vous dire mon émotion et 

partager avec vous quelques souvenirs. 

 

1. Mon émotion de vous voir si nombreux pour évoquer les belles pages de cette histoire 

que nous avons construite ensemble. Ce livre des vacances a débuté très peu de temps 

après la création de la FOL en 1930. En 1937, Suzanne Lacore, ayant visité le centre 

de Biarritz a fait parvenir un courrier de félicitations ! Même pendant la guerre, des 

séjours ont été organisés pour les enfants de Dordogne. Mais, le véritable essor date 

des années ayant suivi la libération et ceci, grâce à un partenariat très fort entre le 

Conseil général, la Préfecture, la Fol et les partenaires sociaux. Même si, dès 1949, un 

camp de vacances pour adolescents était organisé, ici, à St-Georges, le premier terrain 

a été acheté en 1951, d’autres suivirent, et les premiers séjours jeunes enfants eurent 

lieu en 1954. J’évoquerai le travail acharné de Roger Gallet, d’André Davesne, et de 

Lucien Bonnet qui a été la cheville  ouvrière qui impulsait, coordonnait les projets, les 

constructions nouvelles, l’organisation des séjours et la formation.  Que ce soit à St-

Georges ou à Hendaye, vous, les directeurs, les moniteurs, le personnel de service, 

avec les moyens du bord, vous avez su créer les conditions favorables à 

l’épanouissement des enfants : certes, vous les avez encadrés, mais il  vous est arrivé 

aussi de débroussailler, d’aplanir le terrain, de couler des dalles de béton. Vous avez 

dressé les tentes, transporté le matériel, les lits, et rangé le tout à la fin du 3ème séjour. 

On a du mal à l’imaginer, aujourd’hui ! C’était au siècle dernier ! 

2. Mon émotion à l’évocation de tout ce qui s’est joué ici et là-bas : des centaines, des 

milliers de petits périgourdins y ont découvert la mer, se sont enrichis de nouvelles 

rencontres, de nouvelles amitiés,  de nouvelles activités! Ils étaient là en séjour d’été, 

mais également avec leur classe, en séjours de découverte. Les équipes de volontaires, 

les animateurs renforcées ensuite par les équipes permanentes ont apporté tout leur 

savoir faire pour un encadrement de qualité, prenant en compte les évolutions et les 

problématiques actuelles. Saint-Georges avait obtenu dans les premiers en France le 

label centre CED : Citoyenneté-environnement-développement durable, comment 

mieux traduire notre projet développé ici. Oui, toutes ces expériences vécues par les 

enfants étaient un moyen de leur apprendre à vivre ensemble tout en se construisant !  

3. Mon émotion pour ces familles qui étaient accueillies à Hendaye, en partenariat avec 

la CAF. Quel lieu magnifique pour de premières vacances!  Qui plus est, des vacances 

accompagnées, pour des familles en difficultés, permettant remobilisation sociale et 

familiale! De nombreux groupes de périgourdins sportifs ou simplement à la 

découverte du Pays Basque aimaient à  s’arrêter en ces lieux où la qualité de l’accueil 

ne s’est jamais démentie !   

4. Mon émotion en pensant aux expériences des animateurs : premières responsabilités 

synonymes d’entrée dans l’âge adulte, premières expériences d’encadrement 

d’enfants, premières soirées entre copains, premières aventures amoureuses, 

cinquièmes repas … Combien de couples se sont formés dans nos centres ? Certains 

sont là, aujourd’hui et pourraient  confirmer ce que je viens de dire ! Il faut croire que 

les expériences étaient riches car, certains ont assuré de nombreux séjours durant de 

nombreuses années. 

 

 

 



 Je veux avoir une pensée pour tous ceux qui nous ont quittés, pour tous ceux que nous 

n’avons pas pu ou su joindre, pour tous ceux qui n’ont pas pu venir et je pense tout 

particulièrement à Mme Roudier et  à notre amie, Annick Vacher , actuellement assistante de 

direction à la fédération, après avoir été longtemps secrétaire du service vacances, et que la 

plupart d’entre vous a bien connu. 

 

Pour certains, qui ont partagé  l’histoire de l’un ou l’autre de ces centres pendant de longues 

années, ce moment est difficile, je le sais, ils me l’ont dit ! J’espère seulement, avoir été ici 

leur porte parole, et votre porte parole à vous tous, qui êtes là aujourd’hui. Parlez encore 

longtemps des moments que vous avez vécus, des actions que vous avez menées ici ou à 

Hendaye : Soyez, soyons en fiers!  Non, les colos, ce n’est pas ringard, il faut juste savoir ce 

qui s’y passait, ce qui s’y passe et savoir que nous avons su et saurons encore adapter notre 

projet vacances à  l’époque pour les enfants qui n’attendent que cela  de la part des adultes 

engagés et militants que nous avons été ou que nous sommes!  

 

 

Avant de terminer vraiment, j’adresse mes remerciements à Robin qui vous a convoyés, qui 

va proposer le diaporama et qui est en charge de recueillir des souvenirs, à François qui gérait 

le site et les inscriptions, à l’équipe de la fédé pour son aide dans la recherche des noms mais 

surtout à l’équipe de Saint-Georges, qui s’est mobilisée pour nous accueillir. Merci Romain, 

merci Florence, merci Thierry et Karine. A vous quatre, je souhaite sincèrement que vous 

puissiez rebondir, vous n’avez nullement failli dans votre tâche ! Merci encore pour tout ce 

que vous avez fait !  

 

 

           


